
La diversité des paysages naturels, supports de précieuses richesses 
biologiques, est réelle en Nord – Pas-de-Calais : des dunes du littoral 

aux coteaux calcaires en passant par quelques forêts et marais, 
cette région héberge des espèces animales et végétales rares. Néanmoins 
l’empreinte des activités humaines y est partout prégnante : urbanisation, 

forte densité d’infrastructures, agriculture. Alors, comment se porte 
la nature ? Les actions entreprises pour la protéger sont-elles suffi santes ? 
Pour la première fois, un bilan complet a été réalisé pour le grand public.

TEXTES : ÉTIENNE HURAULT ET CATHERINE PERRIN, 
SOUS LA DIRECTION DE CATHERINE PERRIN - ILLUSTRATIONS : PHILIPPE MOUCHE 
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Pourcentages d’espèces et de sous-espèces présentes en Nord - Pas-de-Calais par
rapport à la France métropolitaine (entre parenthèses : nombres en Nord - Pas-de-Calais)

Richesse en espèces terrestres du Nord - Pas-de-Calais

BIODIVERSITÉ
UNE FAUNE ET UNE FLORE À PROTÉGER

Un réservoir de biodiversité limité Des espèces plus ou moins menacées

De nouvelles espèces parfois néfastes Le suivi des chauves-souris

Soyons francs : question biodiversité le 
Nord - Pas-de-Calais est loin d’être 
parmi les régions les plus riches de 
notre pays. On y recense seulement 

25 % des espèces de mammifères de France 
métropolitaine et 21 % des espèces de reptiles, 
contre 85 % pour les mammifères et 70 % pour 
les reptiles en Provence - Alpes - Côte d’Azur. 
« Néanmoins, on trouve des espèces rares, comme 
le liparis de Loesel, une orchidée en régression 
partout en Europe, dont la deuxième plus impor-
tante population française se trouve ici, et le cap 
Blanc-Nez abrite la plus grosse colonie française 
de mouettes tridactyles », souligne Alain Ward, 
vice-président du GON1. « Deux des trois sta-

tions françaises de grenouille des champs, en 
danger critique d’extinction, se trouvent dans 
la région », renchérit José Godin, président 
du GON. On pourrait citer aussi le murin des 
marais, une chauve-souris recensée unique-
ment dans la région. Ce groupe de mammi-
fères est bien étudié par la CMNF2 qui suit 
notamment les espèces cavernicoles en hiber-
nation. Globalement, on observe une légère 
hausse des effectifs, plutôt encourageante. 
Cependant, les spécialistes constatent que si 
certaines espèces se portent assez bien, comme 
le grand rhinolophe, d’autres régressent, tel 
le murin des marais. Les acteurs régionaux 
de la protection de la nature portent donc 

une lourde responsabilité quant à l’avenir de 
plusieurs espèces animales et végétales. Pour 
certaines, il est déjà trop tard. En témoignent 
les listes rouges : 114 espèces de plantes ont 
disparu au niveau régional depuis un siècle. 
Et la faune est également touchée. « Le grand 
sylvain, papillon autrefois abondant dans les 
forêts de l’Avesnois, a disparu suite notamment 
à la raréfaction du peuplier tremble, sur lequel 
les chenilles se développent, en raison d’une ges-
tion forestière privilégiant des essences plus ren-
tables », explique Robin Quévillard, chargé de 
mission faune au GON. Mais la première cause 
de perte de biodiversité reste l’artifi cialisation 
du territoire : lotissements, routes, parkings 
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24 344  8 %

23 434  52 %

11 583  5 %

10 171  4 %

4 296  12 %

3 562  24 %

3 401  52 %

2 886  1 %

2 631  5 %

Principales espèces d’oiseaux d’eau hivernants
Effectifs moyens annuels dans le Nord - Pas-de-Calais (2001-2013)
en italique : pourcentage par rapport au total de l’espèce hivernant en France

Source : GON, Wetlands 
International
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Sur le littoral Nord - Pas-de-Calais

Marsouin

Phoque
veau marin

Phoque
gris

0

20
30
40
50
60
70
80
90
100
110
120

Source : RNE

de mammifères marins
Nord - Pas-de-Calais

0

5

10

15

20

25

Phoqu
veau mar

0

5

10

0
19901985 1995 201980

Marsouin

88

ue
rin

123
25 

11
Phoque

gris

ESPÈCES

sont construits en lieu et place d’habitats natu-
rels. Si ce phénomène frappe l’ensemble de 
l’Hexagone, il est particulièrement prononcé 
en Nord - Pas-de-Calais.

Autre facteur de régression pour la fl ore et 
la faune autochtones : les espèces introduites 
devenues envahissantes, telles le rat musqué et 
la jussie. « Elles entrent en compétition avec les 
espèces locales, modifi ent les habitats et induisent 
des déséquilibres dans les écosystèmes », argu-
mente José Godin. « Les mesures préventives 
pour éviter de nouvelles introductions et l’ex-
pansion d’espèces envahissantes sont un enjeu 
majeur car ne rien faire coûte très cher, voire 
rend impossible l’éradication », enchaîne Jean-
Michel Malé, de la DREAL3.

Première région de France à être traversée 
par les oiseaux migrateurs arrivant du nord, le 
Nord - Pas-de-Calais joue un rôle important 
pour leur hivernage. Sur le littoral, on recense 

2 % des effectifs nationaux de limicoles (bécas-
sines, courlis…), et sur les zones humides, à l’in-
térieur des terres, 5 % des effectifs de canards, 
foulques et hérons. Des refuges précieux quand 
ces animaux ne sont pas dérangés par la chasse 
et autres activités de loisir. Protéger ces espaces 
est donc important, or seuls 12,5 % du territoire 
des communes littorales sont préservés (trois fois 
moins que la moyenne nationale), même si le 
Conservatoire du littoral, soutenu par la région, 
mène une politique d’acquisition foncière. En 
particulier, les espaces où la protection de la 
biodiversité est la plus forte, telles les réserves 
naturelles, ne représentent que 2,8 % du littoral.

Les phoques sont de retour près des côtes, 
où leurs effectifs ont augmenté ces dernières 
années, peut-être du fait d’une bonne ressource 
alimentaire. Parallèlement, les échouages de ces 
animaux augmentent aussi. Le phénomène est 
encore plus marqué pour un autre mammifère 

marin : le marsouin. Le Réseau national des 
échouages révèle un fort pic en 2012 qui pourrait 
être dépassé en 2013. « Cela peut s’expliquer par 
une augmentation de la population à un moment 
de l’année et, s’il y a plus d’animaux en mer, il 
y a automatiquement plus de morts », analyse 
Thibaut Bouveroux, chargé de mission scien-
tifi que à l’OCEAMM4. « Les autopsies révèlent, 
dans 40 % des cas d’échouages, des infections. 
La pollution de l’eau par les PCB et les métaux 
lourds peut, de plus, affaiblir les systèmes immu-
nitaires », poursuit-il. « Mais, dans 40 % d’autres 
cas, les marsouins, qui présentent un bon état 
sanitaire, sont morts victimes de captures acci-
dentelles dans les fi lets de pêche. »  ◗

1.  Groupe ornithologique et naturaliste Nord - Pas-de-Calais.
2.  Coordination mammalogique du Nord de la France.
3.  Direction régionale de l’environnement,

de l’aménagement et du logement.
4.  Observatoire pour la conservation et l’étude 

des  animaux et milieux marins.

Une étape hivernale pour les oiseaux d’eau migrateurs

Mammifères marins : des échouages en hausse
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Surfaces forestières et taux de boisement
en milliers d’hectares, en 2009
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État de conservation des plantes messicoles*
en Nord - Pas-de-Calais, en 2013 (nombre d’espèces)
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Richesse spécifique des terrils
comparée à celle de la région en 2012
(en nombre d’espèces autochtones)
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Source : Centre permanent
d'initiatives pour
l'environnement (CPIE)
Chaîne des terrils

Nombre d’espèces contactées
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Nombre d’espèces contactées
sur 136 terrils inventoriés
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Occupation du territoire
en Nord - Pas-de-Calais

Variations 1998/2009
en pourcentages du territoire régional
Nord - Pas-de-Calais 

en pourcentages 
du territoire régional
et en milliers
d’hectares,
en 2009

Sols cultivés

Sols agricoles

Surfaces en herbe

Sols
boisés 

Landes, friches Sols nus naturels,
zones humides,
zones sous
les eaux

+ 1,3 %- 0,8% - 1,1 %

Occupation
du territoire
France
métropolitaine
en 2010

+ 0,6% 0%0%

Sols
artificialisés

Source : SIGALE

Source : SIGALE

Source : Agreste-Teruti-Lucas

57,3 % (707 ) 16 % (196 ) 9,2 % (114 )
0,8%
(10)

1,2 %
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en plus tous les ans

34,2 %

51,5 %

73,3 %

17,3 % 31 % 5 % 3,5% 9 %
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Surfaces
toujours en herbe Sols boisés 

Sols nus naturels, zones
humides, zones sous les eaux

Sols
artificialisés

Landes, friches
maquis, garrigueSols agricoles

16,5 % (206)

TERRITOIRES 
DES MILIEUX VARIÉS… MAIS FRAGMENTÉS

La forêt en expansion Fleurs des champs en danger Des terrils pleins de vie

L 
e Nord - Pas-de-Calais est l’une des 
régions métropolitaines où l’empreinte 
de l’homme sur la nature est la plus 
marquée. Sa forte densité de popula-

tion (324 habitants / km2) y est pour beaucoup. 
Avec pour conséquence un taux d’artifi cialisa-
tion du territoire bien supérieur à la moyenne 
nationale. Les surfaces utilisables par les espèces 
se réduisent et celles-ci se retrouvent isolées par 
des barrières infranchissables.  

Béton et bitume rognent aussi les terres agri-
coles, dont certaines sont propices à la biodi-
versité, telles que les zones humides cultivées 
(plaine de Scarpe-Escaut, marais audoma-
rois), les bocages et les prairies (Boulonnais et 

Avesnois) « Les prairies sont aussi en régression 
à cause de l’abandon progressif de l’élevage 
– fi lière en diffi culté – au profi t de la culture, et 
à la forte pression foncière », observe Isabelle 
Doresse, chef du service Eau-Environnement 
à la DDTM1 du Nord.

Des coteaux calcaires du Boulonnais sont, 
quant à eux, progressivement remis en pâtu-
rage extensif, favorisant le retour d’une fl ore 
et d’une faune riche : orchidées, papillons, 
libellules et sauterelles. Dominantes dans 
le paysage, les grandes cultures aux produc-
tions variées (pomme de terre, betterave, lin, 
céréales…) connaissent une exploitation sou-
vent intensive. On y observe une diminution des 

plantes messicoles, ces fl eurs annuelles accom-
pagnant les moissons, qui n’apprécient guère 
herbicides et engrais : un tiers de ces espèces 
a déjà disparu et un autre tiers est menacé de 
l’être. Ce déclin affecte les insectes pollinisateurs 
et les oiseaux, qui se nourrissent des graines de 
ces plantes. 

La région est la moins boisée de France, avec 
une forêt jeune, très morcelée, constituée à 
10 % de peupleraies et, pour autant, exploitée 
au même rythme qu’ailleurs. « Malgré tout, 
ces forêts de feuillus comptent une belle diversité 
et, à côté de la myriade de bois de moins d’un 
hectare, de grands massifs sont très intéressants 
(Desvres ou Boulogne à l’ouest ; Saint-Amand 

Une région très agricole et très artifi cialisée
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Source : ORB NPdC d’après DREAL et AEAP
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Évolution d’un groupe animal emblématique

Source : Groupe ornithologique et naturaliste du Nord - Pas-de-Calais/
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matière organique)

(2): 41 substances  prioritaires mesurées, 
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industriels et des pesticides.

Source : Agence de l'eau Artois-Picardie
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ou Trélon - Abbé-Val-Joly à l’est) », reconnaît 
Emmanuel Catteau, phytosociologue au 
CBNBl2. Dans le contexte régional, les clai-
rières, lisières et chemins sont des havres pour 
des espèces fuyant l’agriculture intensive et 
les zones artifi cialisées. Même constat pour 
les terrils : ces cent cinquante montagnes de 
résidus miniers, aujourd’hui revégétalisées 
et exemptes d’intervention humaine, sont 
des îlots de nature en paysage urbain. « On 
y trouve encore le tarier pâtre, l’alouette lulu et 
d’autres espèces des milieux ouverts, devenues 
rares ailleurs », commente Vincent Cohez du 
CPIE3 Chaîne des terrils. « Même chose pour le 
crapaud calamite, qui en a fait son bastion ! » Il 
faut dire que son habitat d’origine, les dunes 
– soit les deux tiers du littoral –, a subi deux 
vagues d’artifi cialisation en soixante ans (ports 
puis stations balnéaires) et souffre de la fré-
quentation humaine. 

Les mares formées à partir d’affaissements 
miniers ou d’anciens bassins de décantation 
sont aussi une aubaine pour plusieurs espèces 
inféodées aux zones humides, milieux en forte 
régression, en quantité comme en qualité. Ce 
dont témoignent les libellules et les demoi-
selles. Pour Cédric Vanappelghem, animateur 
du groupe Odonates au GON4, « le déclin de 
43 % des espèces de la région, et d’abord des 
espèces spécialistes, trahit une banalisation des 
zones humides à force de curage et recalibrage ; et 
surtout une amplifi cation de l’eutrophisation ». 
Ce phénomène de prolifération de végétaux, dû 
à de fortes concentrations en nitrates ou phos-
phore, d’origines agricole (engrais), urbaine 
et industrielle, affecte l’état écologique des 
rivières, surtout dans le Nord, davantage peu-
plé, industrialisé et couvert de cours d’eau 
artifi cialisés (digues, canaux, etc.) que le Pas-
de-Calais. La fragmentation des cours d’eau 

par des seuils et par des barrages pose un autre 
problème : celui de la libre circulation des pois-
sons migrateurs. 

L’état chimique de l’eau est plus problématique 
encore, d’après Jean Prygiel, de l’Agence de l’eau 
Artois-Picardie. Les principaux polluants sont 
les HAP5, des molécules toxiques libérées par 
la combustion de matières organiques (pétrole, 
bois…) et contre lesquelles il est diffi cile de lutter 
étant donné leurs origines multiples et diffuses. 
Les suivis révèlent aussi une lourde pollution 
d’origine minière et industrielle aux PCB et aux 
métaux (cadmium, chrome…). Même si elle est 
aujourd’hui mieux maîtrisée, cette pollution est 
bien réelle dans les sédiments. ◗

1. Direction départementale des territoires et de la mer.
2. Conservatoire botanique national de Bailleul.
3. Centre permanent d’initiatives pour l’environnement.
4. Groupe ornithologique et naturaliste Nord - Pas-de-Calais.
5. Hydrocarbures aromatiques polycycliques.

Des zones humides peu protégées où des espèces disparaissent

Des rivières dégradées Un bord de mer prisé par l’homme

MILIEUX
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Les espaces protégés
en Nord - Pas-de-Calais

Surfaces en km2
Pourcentage par rapport
à la surface totale de la région
Nombre

en 2012
Proportions du territoire

terrestre sous protection
réglementaire

sources : DREAL, ONF, ONCFS, Région, Conservatoire Littoral, AAMP
AUTRES TYPES DE PRÉSERVATION (contractuelles ou foncières)
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PRÉSERVATION DU PATRIMOINE NATUREL
LA DYNAMIQUE EST EN MARCHE

Des territoires peu protégés

Aires marines : une gestion à élaborer

E 
n France, 1,28 % du territoire est pro-
tégé de façon forte – via surtout les 
parcs nationaux et les réserves natu-
relles –, contre 0,41 % dans la région 

Nord - Pas-de-Calais. Milieux littoraux, coteaux 
calcaires, prairies humides, il y a pourtant à faire. 
Peut-on rattraper le coup ? En tout cas, c’est l’am-
bition affi chée par les acteurs régionaux. « Avec 
26 réserves naturelles régionales, nous sommes 
en tête au niveau national, et le conseil régional 
compte en créer dix, voire vingt, dans les quinze 
années à venir », expose Vincent Santune, direc-
teur du CEN1. Dans un contexte régional où la 
pression des activités humaines est forte, divers 
acteurs se mobilisent de longue date pour pro-

téger les espaces naturels : première acquisition 
par le Conservatoire du littoral en France, pre-
mier parc naturel régional créé (Scarpe-Escaut), 
politique ambitieuse des départements sur les 
espaces naturels sensibles.... Créé en 1994, le 
conservatoire d’espaces naturels du Nord et du 
Pas-de-Calais acquiert des terrains pour les sous-
traire à l’artifi cialisation du territoire et mettre 
en place un modèle agricole plus extensif dans 
une région très agricole mais pas branchée sur 
l’agriculture bio. « Le conservatoire travaille avec 
une quarantaine d’agriculteurs. Ensemble, nous 
essayons de coupler plusieurs objectifs : restaura-
tion de milieux, soutien à l’agriculture, sauve-
garde de races locales, tel le mouton boulonnais », 

détaille Vincent Santune. Cependant, on garde 
en mémoire les diffi cultés à mettre en place le 
réseau Natura 2000. « Dans le marais audomarois, 
classé réserve de biosphère par l’Unesco, une faible 
part de l’espace est classée en zone Natura 2000, 
c’est bien dommage ! », regrette Alain Ward, vice-
président du GON2.

La région a aussi mis en place, il y a quelques 
années, un schéma régional de trame verte et 
bleue qui a pour objectif de relier les espaces 
naturels entre eux. « Mais sur le terrain, on sent 
encore des résistances. Faire prendre en compte 
cette trame reste un engagement de tous les jours », 
insiste Vincent Santune. Le schéma régional de 
cohérence écologique - Trame verte et bleue, 

Quelques actions de conservation
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Les surfaces en agriculture biologique
Pourcentage de la surface agricole utile
en agriculture biologique
ou en conversion, pour 2011

moins de 1 %

1 à 3 %

3 à 6 %

Source : ORB NPdC d'après Agence Bio

6 à 10 %

plus de 10 %

Nord - Pas-
de-Calais

Les données
naturalistes
Nombre d’observations
intégrées dans la base
de données du RAIN 
(Réseau des acteurs de
l’information naturaliste)

31/12/
2012

31/12/
2011

Source : ORB NPdC
d'après RAIN, 2013

1 433 652

214 788

281 775

50 000
50 000

1 493 218

Flore/habitats

Animaux

Champignonsha i o

Schéma régional
de cohérence écologique :
La Trame verte et bleue

Source : SRCE - TVB (projet)

Réservoirs de biodiversité

Espaces à renaturer

Corridors avérés
à remettre en bon état

Corridors potentiels
à remettre en bon état

fluviaux

de zones humides

réservoirs de biodiversité

espaces à renaturer
espaces à renaturer
fluviaux

réservoirs de biodiversité
linéaires

forestiers
de prairies/bocages
de landes et pelouses 
acidiphiles
de pelouses calcicoles
de dunes
miniers

0 10 20 km

Éléments de contexte
espaces artificialisés
cultures
prairies

espaces semi-naturels

Les corridors écologiques, au 
contraire des réservoirs, ne 
sont pas localisés 
précisément. Ils doivent être 
compris comme des 
“fonctionnalités écologiques”.

DunkerqueCalais

Montreuil

Lille

Béthune

Arras

Douai

Cambrai

Avesnes

Valenciennes
Lens

St-Omer
BoulogneDunkerqueCalais

Montreuil

Lille

Béthune

Arras
Douai

Cambrai

Avesnes

Valenciennes

Lens

St-Omer
Boulogne

en 2012

avant 2009

Amélioration de la connaissance 
de la répartition de l’écureuil roux

Commune concernée par au moins
une observation0 10 20 km

source : Enquête Ch'ti Ecureuil, CMNF

Connaître pour mieux préserver

issu des lois Grenelle, prochainement adopté 
par l’État et la région, devrait conforter cette 
démarche. Autre outil pour protéger la biodi-
versité : les plans nationaux d’actions . Jadis, la 
pie-grièche grise fréquentait les grandes prai-
ries humides entrecoupées de haies, typiques 
du bocage de l’Avesnois. Aujourd’hui, elle en 
a disparu. « Ses proies se sont raréfi ées, victimes 
notamment des traitements antiparasitaires et du 
retournement des prairies, et elle n’arrive plus à 
nicher dans les haies taillées trop bas », explique 
Robin Quevillart, chargé d’étude faune au GON. 
« L’un des buts du plan national d’action, décliné 
régionalement, est d’essayer de restaurer l’habitat 
de cette espèce pour qu’elle puisse se réinstaller ici. »

La région pousse les habitants à s’impliquer dans 
la protection de la nature via des programmes de 
sciences participatives. « L’enquête sur l’écureuil 
roux a suscité un réel engouement », souligne Claire 

Blet-Charaudeau, animatrice vigie-nature au CEN. 
« Il y a eu aussi une forte participation à l’observatoire 
des papillons de jardins les premières années, puis 
cela s’est un peu essouffl é. Il faut continuer à animer 
ces programmes pour avoir des données pérennes. » 
Et aussi pour continuer à sensibiliser le grand 
public à la protection du patrimoine naturel, car 
il n’est pas toujours conscient des enjeux qui lui 
sont liés. « Ici, on perçoit une sorte de résignation 
quant aux problèmes environnementaux, liée sans 
doute à un lourd passé d’industries polluantes », 
regrette Alain Ward. Dans une région où le taux 
de chômage est élevé et où des projets d’aména-
gement (touristique, d’habitat ou industriel) se 
heurtent à de forts enjeux écologiques, surtout 
sur le littoral, le défi  est de mettre en œuvre un 
développement économique s’inscrivant dans les 
politiques de développement durable, conciliable 
avec la protection de la nature. Cependant, il y a 

ici une réelle dynamique, grâce notamment à 
un réseau d’associations naturalistes. L’ensemble 
des acteurs régionaux est assez investi dans la 
préservation de la nature voire précurseur. Le 
Nord - Pas-de-Calais est ainsi l’une des premières 
régions à avoir créé un observatoire régional de 
la biodiversité, et Grande-Synthe et Lille ont été 
successivement capitales françaises de la biodi-
versité. Si des fi nancements publics ont soutenu 
ces politiques durant les dernières années, une 
incertitude pèse pour l’avenir. « Le conseil régional 
s’implique, mais sans disposer de ressources dédiées 
telles que la taxe pour les espaces naturels sensibles 
des départements », souligne Vincent Santune. À 
cela s’ajoute une inquiétude quant à la pérennité 
des autres fonds publics, notamment ceux pro-
venant de l’Europe.   ◗

1. Conservatoire d’espaces naturels du Nord - Pas-de-Calais.
2. Groupe ornithologique et naturaliste Nord - Pas-de-Calais.

Des corridors de biodiversité Le bio est peu prisé

PROTECTION

TS 296 P112-113 BAROMETRE_NPCALAIS-protect.indd   113 29/07/13   12:59



le 
ba

ro
m

èt
re

 d
e 

la 
na

tu
re

N
or

d 
- 

Pa
s-

de
-C

al
ai

s
P

R
IN

C
IP

A
U

X
 S

IT
E

S
E

T
 E

S
P

È
C

E
S

A

Fo
nd

 c
ar

to
gr

ap
hi

qu
e 

: D
2D

PE
 /

 IG
AS

 -
 S

L

Pa
rc

 n
at

ur
el

 r
ég

io
na

l (
PN

R)
Ré

se
rv

e 
na

tu
re

lle
 n

at
io

na
le

Ré
se

rv
e 

na
tu

re
lle

 r
ég

io
na

le

0
10

20
 k

m

Ys
er

AaAa

Ca
nc

he
 

Au
th

ie
 

Ly
s Ca

na
l d

’A
ir

e

Sc
ar

pe

Sambre

Es
ca

ut

D
un

ke
rq

ue

St
-O

m
er

Gr
an

de
-S

yn
th

e
Ca

la
is

Bo
ul

og
ne

-
su

r-
M

er

Ét
ap

le
s

Bé
th

un
e

Ha
ze

br
ou

ck

D
ou

ai

To
ur

co
in

g

Ro
ub

ai
x

Vi
lle

ne
uv

e-
d’

As
q

Le
ns

Va
le

nc
ie

nn
es

Ca
m

br
ai

Av
es

ne
s

M
au

be
ug

e

Li
lle

Ar
ra

s

Pa
rc

na
tu

re
l

m
ar

in
 d

es
es

tu
ai

re
s

pi
ca

rd
s

et
 d

e 
la

m
er

d’
Op

al
e

PaPaPaPaPaPaPaPaPaPaPaPaPaP
rcrcrcrcrcrcrcrcrcrcrr

nnnnnnnnnnanananananananaaa
tututututututututututt

rererererererererererere
llllllll

m
a

m
a

m
a

m
a

m
a

m
a

m
a

m
a

m
a

m
a

m
aaaaaaaaaaar

iriririririririrrrr
 n n nnnnnnnn
dddedededededededededede

sssssssssss
eseseseseseseseseseses

tttttttttutututututututututt
iaiaiaiaiaiaiaiaiaaa
rerererererererererere

sssssssssssssssssss
pipipipipipipipipipipipipiiiiiiiiiii

cacacacacacacacaaaaca
rdrdrdrdrdrdrdrdrdrdrdrdd

sssssssssss
etetetetetetetetetettetetttttttt

dddddddddddddeeeeeeeeeeee
lalalalalalalalalalaaa

mmmmmmmm
e

m
e

m
e

m
e

m
e

m
e

m
e

m
e

m
e

m
eerrrrrrrrrrrrr

d’d’d’d’d’d’d’d’d’dddd
OOOOOOOOOOOpOpOpOpOpOpOpOpOpOpOppp

alalalalalalalalalalaa
eeeeeeeeeee

Pa
rc

na
tu

re
l

m
ar

in
 d

es
es

tu
ai

re
s

pi
ca

rd
s

et
 d

e 
la

m
er

d’
Op

al
e

PN
R 

de
s 

Ca
ps

 
et

 M
ar

ai
s 

d’
Op

al
e

PN
R

Sc
ar

pe
-E

sc
au

t

PN
R 

de
l’A

ve
sn

oi
s

Pr
é 

co
m

m
un

al
d’

Am
bl

et
eu

se

M
ar

ai
s 

de
Co

nd
et

te
M

ol
in

et

Va
llo

n 
de

la
 P

et
ite

 B
ec

qu
e

Pr
ai

rie
s 

du
Sc

ho
ub

ro
uc

k

M
on

t d
e

Co
up

le

Fo
rt

er
es

se
 d

e
M

im
oy

ec
qu

es

Po
nt

d’
Ar

dr
es Lo

st
eb

ar
ne

et
 W

oo
ha

y

Le
 P

ré
 d

es
N

on
ne

tt
es

To
ur

bi
èr

e
de

 V
re

d

An
ne

lle
s,

 L
ai

ns
 e

t P
on

t P
in

ne
t

Bo
is

d’
En

ca
de

Ca
rr

iè
re

de
s 

N
er

vi
en

s

Le
s 

M
on

ts
de

 B
ai

ve
s

Pr
ai

rie
s 

du
Va

l d
e 

Sa
m

br
e

Pa
nt

eg
ni

es

Es
ca

ut
 r

iv
iè

re

Pâ
tu

re
 M

ill
e 

Tr
ou

s

Pl
at

ea
u

de
s 

La
nd

es

M
ar

ai
s 

de
la

 G
re

no
ui

llè
re

M
ar

ai
s 

de
Ca

m
br

in

M
ar

ai
s 

de
W

ag
no

nv
ill

e

Le
 H

ér
on

2

3

4

5

1

12

10
11 6

7

8

9

Ri
ez

 d
e 

N
oe

ux
-l

es
-A

ux
i

Ba
ie

 d
e 

la
 C

an
ch

e
Gr

ot
te

 e
t 

pe
lo

us
es

d’
Ac

qu
in

-W
es

tb
éc

ou
rt

 e
t

co
te

au
x 

de
 W

av
ra

ns
-s

ur
-l

’A
a

Ét
an

gs
 d

u
Ro

m
el

aë
re

D
un

e
M

ar
ch

an
d

Pl
at

ie
r

d’
Oy

e

Ca
p 

Bl
an

c-
N

ez

D
un

es
 f

la
m

an
de

s

M
ar

ai
s

au
do

m
ar

oi
s

Fo
rê

t 
de

M
or

m
al

Te
rr

ils
 ju

m
ea

ux
de

 L
oo

s-
en

-G
oh

el
le

Te
rr

il 
de

Pi
nc

ho
nv

al
le

s

M
ER

 D
U

 N
O

R
D

H
A

I
N

A
U

T

F
L

A
N

D
R

E

A
R

T
O

I
S

PA
S-

D
E-

C
AL

AI
S

M
AN

C
H

ECa
p

Gr
is

-N
ez

P
A

S
-

D
E

-
C

A
L

A
I

S

N
O

R
DB
E

L
G

I
Q

U
E

Ré
se

rv
e 

bi
ol

og
iq

ue
 

do
m

an
ia

le
 d

e 
la

 C
ôt

e 
d’

Op
al

e 
-

du
ne

s 
de

 M
er

lim
on

t

Si
te

or
ni

th
ol

og
iq

ue
de

s 
Ci

nq
-T

ai
lle

s

3
  C

ap
 

Gr
is

-N
ez

PH
OQ

UE
 G

RI
S

4
  M

er
lim

on
t

LI
PA

RI
S 

DE
 L

OE
SE

L

11
 Te

rr
ils

 ju
m

ea
ux

 
de

 L
oo

s-
en

-G
oh

el
le

CR
AP

AU
D 

CA
LA

M
IT

E

2
  C

ap
 

Bl
an

c-
Ne

z
FU

LM
AR

 B
OR

ÉA
L

10
  C

in
q-

Ta
ill

es
GR

ÈB
E 

À 
CO

U 
NO

IR

5
  R

ie
z 

de
 

No
eu

x-
le

s-
Au

xi
AR

GU
S 

BL
EU

 C
ÉL

ES
TE

1
  D

un
es

 
fl a

m
an

de
s

EP
IP

AC
TI

S 
DE

S 
PA

YS
-B

AS

12
  M

ar
ai

s 
au

do
m

ar
oi

s
BL

ON
GI

OS
 N

AI
N

6
  T

er
ril

 d
e 

Pi
nc

ho
nv

al
le

s
Œ

DI
PO

DE
 TU

RQ
UO

IS
E

9
 Fo

rê
t d

e 
M

or
m

al
M

UR
IN

 D
E 

BE
CH

ST
EI

N

8
  M

on
ts

 
de

 B
ai

ve
s

Œ
IL

LE
T 

DE
S 

CH
AR

TR
EU

X

7
  T

ou
rb

iè
re

 d
e 

Vr
ed

GR
EN

OU
IL

LE
 D

ES
 C

HA
M

PSÀ 
dé

co
uv

rir
 Du 

lit
to

ra
l j

us
qu

’au
x 

fo
rê

ts
 

en
 p

as
sa

nt
 p

ar
 le

s t
er

ril
s, 

ré
in

ve
st

is
 p

ar
 la

 n
at

ur
e, 

la
 ré

gi
on

 N
or

d 
- 

Pa
s-

de
-C

al
ai

s o
ff r

e 
de

 b
ea

ux
 si

te
s n

at
ur

el
s a

br
ita

nt
 d

es
 e

sp
èc

es
 

em
bl

ém
at

iq
ue

s. 
To

ur
 d

’h
or

iz
on

.

B
ila

n 
co

m
pl

et
 d

e 
l’é

ta
t d

e 
la

 n
at

ur
e 

en
 N

or
d 

- P
as

-d
e-

C
al

ai
s s

ur
 : 

w
w

w
.o

bs
er

va
to

ir
e-

bi
od

iv
er

si
te

-n
pd

c.
fr

/
Le

s d
on

né
es

 d
u 

B
ar

om
èt

re
 p

ro
vi

en
ne

nt
 d

e 
: 

A
ge

nc
e 

de
 l’

ea
u 

A
rt

oi
s-

Pi
ca

rd
ie

, C
EL

R
L,

 C
G

 5
9 

et
 6

2,
 C

M
N

F,
 C

PI
Es

, C
R

PF
, D

R
A

A
F,

 E
de

n 
62

, E
N

R
x,

 F
A

A
PP

M
A

, G
A

B
N

O
R

, O
N

EM
A

, O
N

F,
 P

N
R

 A
ve

sn
oi

s,
 P

N
R

 C
ap

s e
t m

ar
ai

s d
’O

pa
le

, P
N

R
 S

ca
rp

e-
Es

ca
ut

, R
A

IN
…

TS 296 P114 BAROMETRE_dos.indd   114 29/07/13   13:08



<<
  /ASCII85EncodePages false
  /AllowTransparency false
  /AutoPositionEPSFiles true
  /AutoRotatePages /None
  /Binding /Left
  /CalGrayProfile (Dot Gain 20%)
  /CalRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CalCMYKProfile (PSO LWC Improved \050ECI\051)
  /sRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CannotEmbedFontPolicy /Error
  /CompatibilityLevel 1.3
  /CompressObjects /Off
  /CompressPages true
  /ConvertImagesToIndexed true
  /PassThroughJPEGImages true
  /CreateJobTicket true
  /DefaultRenderingIntent /Default
  /DetectBlends false
  /DetectCurves 0.0000
  /ColorConversionStrategy /CMYK
  /DoThumbnails false
  /EmbedAllFonts true
  /EmbedOpenType false
  /ParseICCProfilesInComments true
  /EmbedJobOptions true
  /DSCReportingLevel 0
  /EmitDSCWarnings false
  /EndPage -1
  /ImageMemory 1048576
  /LockDistillerParams true
  /MaxSubsetPct 100
  /Optimize false
  /OPM 1
  /ParseDSCComments true
  /ParseDSCCommentsForDocInfo true
  /PreserveCopyPage true
  /PreserveDICMYKValues true
  /PreserveEPSInfo true
  /PreserveFlatness true
  /PreserveHalftoneInfo false
  /PreserveOPIComments false
  /PreserveOverprintSettings true
  /StartPage 1
  /SubsetFonts true
  /TransferFunctionInfo /Apply
  /UCRandBGInfo /Remove
  /UsePrologue false
  /ColorSettingsFile ()
  /AlwaysEmbed [ true
  ]
  /NeverEmbed [ true
  ]
  /AntiAliasColorImages false
  /CropColorImages true
  /ColorImageMinResolution 150
  /ColorImageMinResolutionPolicy /Warning
  /DownsampleColorImages true
  /ColorImageDownsampleType /Bicubic
  /ColorImageResolution 300
  /ColorImageDepth -1
  /ColorImageMinDownsampleDepth 1
  /ColorImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeColorImages true
  /ColorImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterColorImages true
  /ColorImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /ColorACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /ColorImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000ColorACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000ColorImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasGrayImages false
  /CropGrayImages true
  /GrayImageMinResolution 150
  /GrayImageMinResolutionPolicy /Warning
  /DownsampleGrayImages true
  /GrayImageDownsampleType /Bicubic
  /GrayImageResolution 300
  /GrayImageDepth -1
  /GrayImageMinDownsampleDepth 2
  /GrayImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeGrayImages true
  /GrayImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterGrayImages true
  /GrayImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /GrayACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /GrayImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000GrayACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000GrayImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasMonoImages false
  /CropMonoImages true
  /MonoImageMinResolution 550
  /MonoImageMinResolutionPolicy /Warning
  /DownsampleMonoImages true
  /MonoImageDownsampleType /Bicubic
  /MonoImageResolution 2400
  /MonoImageDepth -1
  /MonoImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeMonoImages true
  /MonoImageFilter /CCITTFaxEncode
  /MonoImageDict <<
    /K -1
  >>
  /AllowPSXObjects false
  /CheckCompliance [
    /PDFX1a:2001
  ]
  /PDFX1aCheck false
  /PDFX3Check false
  /PDFXCompliantPDFOnly false
  /PDFXNoTrimBoxError false
  /PDFXTrimBoxToMediaBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXSetBleedBoxToMediaBox false
  /PDFXBleedBoxToTrimBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXOutputIntentProfile (PSO LWC Improved \050ECI\051)
  /PDFXOutputConditionIdentifier ()
  /PDFXOutputCondition ()
  /PDFXRegistryName ()
  /PDFXTrapped /False

  /CreateJDFFile false
  /Description <<
    /CHS <FEFF4f7f75288fd94e9b8bbe5b9a521b5efa7684002000410064006f006200650020005000440046002065876863900275284e8e9ad88d2891cf76845370524d53705237300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c676562535f00521b5efa768400200050004400460020658768633002>
    /CHT <FEFF4f7f752890194e9b8a2d7f6e5efa7acb7684002000410064006f006200650020005000440046002065874ef69069752865bc9ad854c18cea76845370524d5370523786557406300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c4f86958b555f5df25efa7acb76840020005000440046002065874ef63002>
    /DAN <>
    /DEU <>
    /ESP <>
    /ITA <>
    /JPN <FEFF9ad854c18cea306a30d730ea30d730ec30b951fa529b7528002000410064006f0062006500200050004400460020658766f8306e4f5c6210306b4f7f75283057307e305930023053306e8a2d5b9a30674f5c62103055308c305f0020005000440046002030d530a130a430eb306f3001004100630072006f0062006100740020304a30883073002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee5964d3067958b304f30533068304c3067304d307e305930023053306e8a2d5b9a306b306f30d530a930f330c8306e57cb30818fbc307f304c5fc59808306730593002>
    /KOR <FEFFc7740020c124c815c7440020c0acc6a9d558c5ec0020ace0d488c9c80020c2dcd5d80020c778c1c4c5d00020ac00c7a50020c801d569d55c002000410064006f0062006500200050004400460020bb38c11cb97c0020c791c131d569b2c8b2e4002e0020c774b807ac8c0020c791c131b41c00200050004400460020bb38c11cb2940020004100630072006f0062006100740020bc0f002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e00300020c774c0c1c5d0c11c0020c5f40020c2180020c788c2b5b2c8b2e4002e>
    /NLD (Gebruik deze instellingen om Adobe PDF-documenten te maken die zijn geoptimaliseerd voor prepress-afdrukken van hoge kwaliteit. De gemaakte PDF-documenten kunnen worden geopend met Acrobat en Adobe Reader 5.0 en hoger.)
    /NOR <>
    /PTB <>
    /SUO <>
    /SVE <>
    /ENU (Ghent PDF Workgroup - 2005 Specifications version3 \(x1a: 2001 compliant\))
    /FRA <>
  >>
  /Namespace [
    (Adobe)
    (Common)
    (1.0)
  ]
  /OtherNamespaces [
    <<
      /AsReaderSpreads false
      /CropImagesToFrames true
      /ErrorControl /WarnAndContinue
      /FlattenerIgnoreSpreadOverrides false
      /IncludeGuidesGrids false
      /IncludeNonPrinting false
      /IncludeSlug false
      /Namespace [
        (Adobe)
        (InDesign)
        (4.0)
      ]
      /OmitPlacedBitmaps false
      /OmitPlacedEPS false
      /OmitPlacedPDF false
      /SimulateOverprint /Legacy
    >>
    <<
      /AddBleedMarks false
      /AddColorBars false
      /AddCropMarks false
      /AddPageInfo false
      /AddRegMarks false
      /ConvertColors /ConvertToCMYK
      /DestinationProfileName ()
      /DestinationProfileSelector /DocumentCMYK
      /Downsample16BitImages true
      /FlattenerPreset <<
        /PresetSelector /MediumResolution
      >>
      /FormElements false
      /GenerateStructure false
      /IncludeBookmarks false
      /IncludeHyperlinks false
      /IncludeInteractive false
      /IncludeLayers false
      /IncludeProfiles false
      /MultimediaHandling /UseObjectSettings
      /Namespace [
        (Adobe)
        (CreativeSuite)
        (2.0)
      ]
      /PDFXOutputIntentProfileSelector /DocumentCMYK
      /PreserveEditing true
      /UntaggedCMYKHandling /LeaveUntagged
      /UntaggedRGBHandling /UseDocumentProfile
      /UseDocumentBleed false
    >>
  ]
>> setdistillerparams
<<
  /HWResolution [2400 2400]
  /PageSize [14173.229 14173.229]
>> setpagedevice


